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Nous sommes      
 la World Vision

La World Vision est une force mondiale au service du bien. Elle 
représente une communauté de millions de personnes, animée par le 

désir de servir Dieu et de transformer la vie des enfants vulnérables. 

La World Vision International Haïti (WVIH) est une organisation 
humanitaire chrétienne axée sur l’amélioration du bien-être des 
enfants, des familles et des communautés en Haïti. Notre but est 
de promouvoir le développement et la justice en nous attaquant 
à la pauvreté affectant les enfants, en particulier les enfants les 
plus vulnérables d’Haïti.

Depuis notre création en 1978, nous avons maintenu une 
forte présence dans les communautés des départements 
du Nord, du Centre et de l’Ouest et nous avons réce-
mment étendu nos programmes aux départements du 
Nord-Est, du Nord-Ouest et de l’Artibonite, touchant 
plus de 160.000 familles au cours des trois dernières 

années. La WVIH fournit également des secours 
d’urgence et aide au relèvement à la suite des 

grandes catastrophes naturelles ayant ravagé le 
pays, notamment le tremblement de terre de 

2010 et de nombreux ouragans comme le 
cyclone Matthew en 2016.  

La World Vision est une organisation 
chrétienne mondiale de secours, de 
développement et de plaidoyer en-
gagée à travailler avec les enfants, les 
familles et les communautés pour 
surmonter la pauvreté et l’injustice. 
La World Vision étend ses services 
à tous, sans distinction de religion, 
de race, d’ethnie ou de sexe.

Notre vision pour 

chaque enfant, la 

vie dans toute sa 

plénitude. Notre 

prière pour chaque 

cœur, la volonté d’y 

parvenir.

Au cours des cinq dernières 
années, 89% des enfants 

sévèrement malnutris que 
nous avons traités se sont 

complètement rétablis



 66 600 élèves ont eu accès à 
un repas chaud à l’école, ce qui a 
amélioré le taux de rétention et le 

rendement scolaire des élèves.

13 207 personnes (y compris 
les familles, les enfants et les 
organisations communautaires) 
ont été sensibilisées sur la méthode de la 
discipline positive

6 100 familles ont pu constater 
une amélioration de leur 

production agricole grâce à 
la distribution de variétés de 

semences améliorées.

Plus de 222 000 personnes ont 
maintenant l’accès à une eau potable 
protégée. 

La WVIH a déparasité plus de 
521 960 enfants d’âge scolaire 

grâce à plusieurs campagnes de 
déparasitage scolaire. De plus, 51 

116 enfants de moins de cinq ans ont 
reçu un supplément de vitamine A.

Toutes les 60 secondes... 
une famille obtient de l’eau... 
un enfant affamé est nourri... 

une famille reçoit les outils 
pour surmonter la pauvreté

Grâce à la générosité de donateurs 
du monde entier, 56 000 

enfants ont été parrainés.

Nos réalisations pour 
2016-2018



Vue d’ensemble

La World Vision International-Haiti a été le témoin de progrès encourageants dans les apports durables réalisés 
dans la vie de milliers d’enfants haïtiens, de leurs familles et de leurs communautés. 2018 marque pour elle la 
troisième année de mise en œuvre de sa stratégie 2016-2021 visant à garantir, dans toutes ses communautés 
d’intervention, le respect de normes acceptables sur le plan international dans les domaines essentiels de la santé, 
de la nutrition et de WASH. Le présent rapport témoigne des progrès réalisés par l’organisation dans ses zones 
d’intervention en matière de santé, de nutrition, de WASH, de sécurité alimentaire et de protection de l’enfance.

Eau, assainissement et hygiène (WASH)

En vue d’améliorer l’accès à l’eau potable et à l’assainissement, la WVIH a continué à accorder la priorité à l’eau, 
à l’hygiène et à l’assainissement dans ses programmes. Étant donné que seulement 54,4 % des familles les plus 
vulnérables avaient accès à l’eau potable dans nos zones d’intervention, le but poursuivi par notre concentration 
sur WASH était de réduire la prévalence des maladies évitables, d’améliorer les conditions sanitaires et nutri-
tionnelles et de réduire les facteurs de risque liés à la protection des enfants. Depuis 2018, la WVIH a pu aug-
menter de 19,7% le nombre de familles en situation d’extrême vulnérabilité ayant un accès adéquat à une eau 
provenant d’une source améliorée (puits ou source protégés, ou récupération des eaux pluviales). En outre, 
la proportion des familles les plus vulnérables utilisant des installations sanitaires améliorées a augmenté de 
24,7 %. Ces améliorations, entre autres, peuvent être attribuées à diverses réalisations :   

• Plus de 222,000 personnes (dont 15,285 écoliers) ont désormais accès à une eau potable protégée 
grâce à la construction et à la réhabilitation de 144 infrastructures. La WVIH a appuyé la création de comités 
WASH et la formation de ces comités dans tous les points d’eau nouveaux et réhabilités afin d’assurer la 
fonctionnalité optimale et continue de ces derniers.  

• Les efforts déployés par la WVIH pour promouvoir le traitement de l’eau domestique et le stockage sûr 
dans les communautés, les écoles et les centres de santé ont permis à 18,685 ménages supplémentaires de 
traiter leur eau au chlore, réduisant ainsi de façon efficace la prévalence des maladies d’origine hydrique dans 
les communautés. 

• La WVIH a engagé plus de 72,766 personnes dans des séances de changement de comportement en 
matière d’hygiène. À la suite d’une campagne intensive de sensibilisation et de promotion de l’hygiène, 7,703 

familles ont installé chez elles des postes de lavage des mains à l’aide de seaux contenant de l’eau et du savon ou 
de robinets en plastique (« tippy taps ») fabriqués avec des matériaux locaux. 

• Les familles ont pu creuser leurs propres latrines, ce qui fait que désormais 7,910 ménages ont accès à des 
installations sanitaires de base, réduisant ainsi le nombre de personnes pratiquant la défécation à l’air libre dans les 
communautés. Entre 2016 et 2018, 40 communautés ont atteint le statut de zones exemptes de défécation à l’air libre. 
Cette réalisation a permis en partie de réduire de 9,5 % la prévalence de la diarrhée dans les zones d’intervention de 
la WVIH.

« J’ai la conviction que 
le choléra n’aura plus 
d’emprise sur ma famille et 
ma communauté », Polès 
d’Aguahedionde, à Hinche.



Santé et nutrition
Les activités de la WVIH se concentrent sur les 
principales lacunes en matière de santé maternelle, 
reproductive, infantile et nutritionnelle qui nuis-
ent au bien-être des enfants dans le cadre de ses 
programmes, contribuant ainsi à améliorer la vie 
des enfants haïtiens dans son ensemble. L’un des 
principaux obstacles à la santé et à la nutrition ma-
ternelles et infantiles (MCHN) dans la population 
cible est la mauvaise alimentation et les mauvaises 
pratiques de prise en charge des nourrissons et 
des jeunes enfants. Par exemple, seulement 54,4% 
des familles cibles les plus vulnérables pratiquent 
l’allaitement exclusif pour leur nourrisson.

Entre 2016 et 2018, grâce à une combinaison de 
postes de rassemblement, de cliniques mobiles 
et de visites à domicile programmées, la WVIH a 
enregistré de nombreuses réalisations, notamment 
une amélioration de 19,4 % du nombre d’enfants 
allaités jusqu’à l’âge de 6 mois. 

Au total, 1,361 postes de rassemblement, 191 cli-
niques mobiles et 1,025 visites à domicile ont été 
effectuées, dont les principaux faits saillants figu rent 
ci-après :    

•  La WVIH a déparasité plus de 521,960 enfants 
d’âge scolaire grâce à plusieurs campagnes de 
déparasitage scolaire, avec l’appui du MSPP. Et 
51,116 enfants de moins de cinq ans ont égale-
ment reçu un supplément de vitamine A.

•  En collaboration avec 205 clubs de mères, 6,929 
mères ont reçu, par l’intermédiaire de 121 cli-
niques mobiles, des messages d’importance vitale 
sur la santé et la nutrition materno-infantiles, sur 
l’allaitement maternel, sur la nutrition et sur l’hy-
giène pendant la grossesse. Ces mères ont égale-
ment pu accéder à des soins prénatals dans des 
cliniques mobiles. Les clubs comportant des mères 
allaitantes ont également reçu des messages tels que 
le traitement de l’eau, la prévention de la diarrhée, le 
traitement de la diarrhée et une alimentation équili-
brée pour les enfants.

•  1,604 enfants de moins de cinq (5) ans atteints de mal-
nutrition aiguë sévère et modérée (MAS/MAM) se sont 
complètement rétablis grâce à l’orientation et à l’utilisa-
tion de nutriments appropriés fournis par les partenaires 
locaux de la WVIH en matière de santé. Des suppléments 
essentiels de micronutriments ont été fournis aux parte-
naires de la santé comme ressources pour assurer le rétab-
lissement de ces enfants aux prises avec des problèmes de 
nutrition modérés et graves. 

Ensemble, nous avons 
touché la vie de milliers 
d’enfants vulnérables 
en nous attaquant aux 
causes profondes de la 
pauvreté.



Sécurité alimentaire
De nombreuses régions d’Haïti sont caractérisées par une insécurité alimentaire saisonnière annuelle, et 
chaque fois qu’une insécurité alimentaire survient, les enfants sont parmi les plus touchés, surtout lorsqu’on 
adopte des stratégies d’adaptation négatives courantes comme le fait de sauter des repas ou de remplacer 
des aliments nutritifs par des aliments moins nutritifs et moins chers. Ainsi, il est fréquent de rencontrer de 
nombreux ménages dont la consommation alimentaire n’est pas diversifiée. Environ 38,3% des ménages ont 
accès à des aliments diversifiés sur le plan nutritif (racines et tubercules, légumes, fruits, viandes).

Par conséquent, chaque année, la WVIH s’engage à s’attaquer de façon durable aux problèmes d’insécurité 
alimentaire et à y apporter un complément à travers ses programmes de nutrition. Pour y parvenir, la 
WVIH collabore avec les communautés pour : promouvoir des moyens de subsistance agricoles plus 
diversifiés et plus durables ; faciliter l’épargne et l’accès au microcrédit pour permettre aux membres 
de la communauté de planifier à l’avance, et contribuer aux revenus subsidiaires des familles rurales en 
particulier pour les sans terre et les femmes. 

De 2016 à 2018, la WVIH a mis en œuvre une myriade d’activités axées sur la production agricole en 
vue d’améliorer les situations d’insécurité alimentaire, ce qui a entraîné une augmentation de 25,7 % de 
la proportion de ménages avec enfants recevant une diversité alimentaire minimale. Au nombre des faits 
saillants importants figurent, entre autres :

• 6,100 familles ont pu constater une amélioration de leurs productions agricoles grâce à la distribution 
de variétés de semences améliorées (y compris les pois cajan, le maïs, l’arachide, les drageons de banane, 
etc...), et à des formations sur les techniques améliorées de productivité et de rentabilité des cultures. 
L’augmentation de la productivité et de la rentabilité a permis à ces familles non seulement d’augmenter 
leurs revenus, mais aussi d’améliorer la diversité alimentaire au sein de leur foyer. 

• En partenariat avec le PAM, la WVIH a livré 2,097 tonnes métriques d’aliments (y compris des 
céréales, des haricots, de l’huile, des arachides et du sel) à 222 écoles, dans le cadre du projet de cantine 
scolaire. Cela a ainsi permis à 66,600 élèves d’avoir accès à un repas chaud à l’école, ce qui a contribué à 
l’amélioration du taux de rétention scolaire ainsi qu’au rendement des élèves. 

Protection de l’enfance
Les enfants les plus vulnérables en Haïti sont exposés à un grave risque de violence et peuvent subir la 

traite, l’esclavage (restavèk), les abus et/ou exploitation verbaux ou sexuels. La WVIH, par l’intermédiaire de 
son équipe de plaidoyer, a longtemps lutté, avec les principaux concernés, pour faire pression en faveur de 

l’amélioration des cadres juridiques qui protègent les enfants, ainsi que pour susciter une prise de conscience et 
un nouveau paradigme dans les communautés qui protègent les enfants et leurs droits.

En 2018, la WVIH a continué de sensibiliser les populations aux conséquences de la violence contre les enfants 
par le biais des structures communautaires.

• À travers des initiatives de « Voix et action citoyennes » et de protection et de défense de l’enfance, 10 péti-
tions sur des questions de protection ont été soumises aux autorités locales (CASEC) et aux maires par les leaders 
communautaires.

• 52 comités d’organisations communautaires de protection de l’enfance ont été soutenus dans l’élaboration 
de leur plan d’action pour la protection de l’enfance ; ces plans visent à prévenir les problèmes de protection de 
l’enfance dans leur communauté et à y répondre.  

• 25 fonctionnaires publics, dont des maires et des autorités locales, 102 sages-femmes et 100 jeunes ont 
été formés par la WVIH sur l’enregistrement des naissances, afin de promouvoir la protection et les services à 
l’enfance.  

• Un appui technique a été fourni aux partenaires (IBESR et LUMOS) pour renforcer leurs services aux per-
sonnes désinstitutionnalisées.



Grâce à sa campagne « Ensemble, élimions la violence en-
vers les enfants », la WVIH a pu atteindre les principaux 
décideurs et influenceurs ainsi que ses partenaires, la so-
ciété civile, les leaders religieux, le personnel, les commu-
nautés, les législateurs, les groupes de jeunes et les médi-
as aux niveaux local et national à travers 30 événements 
publics pour sensibiliser à l’élimination de la violence con-
tre les enfants. Grâce à ces engagements, la WVIH a pu 
atteindre plus de 2,4 millions d’haïtiens avec des messages 
soulignant les questions essentielles de protection de l’en-
fance.  

Parmi ces événements figurent :

•  Le lancement d’une campagne ayant réuni des légis-
lateurs, des ministres, des membres du personnel et 
des personnes d’influence qui ont personnellement 
soutenu la campagne. Environ 1,5 million de téléspec-
tateurs ont été touchés par des programmes diffusés 
en direct à la télévision publique nationale (TNH).

•  13,207 personnes, dont des familles, des enfants, des 
jeunes, des leaders religieux et des organisations com-
munautaires, ont été sensibilisées aux méthodes de 
discipline positive.

•  Quatre comités de protection de l’enfance, à Thomas-
sique, ont collaboré avec des leaders d’églises pour 
organiser des séances de sensibilisation sur la violence 
contre les enfants à l’intention d’environ 3,500 per-
sonnes dans le cadre d’un événement communautaire 
d’une fin de semaine. 

•  10 articles de presse publiés dans les principaux jour-

naux haïtiens ont positionné l’organisation comme 

chef de file dans la lutte contre la violence à l’égard 

des enfants en Haïti.

Grâce à nos solutions axées sur la communauté, 
pour chaque enfant que vous aidez, 4 autres 

enfants en bénéficient également.

Ensemble, éliminons la 
violence envers les enfants

Aux niveaux national et départemental, la WVIH 
a maintenu et renforcé son engagement avec des 
collabo rateurs clés, comme le MSPP et la DINE-
PA. La WVIH s’est impliquée aux côtés de ces en-
tités non seulement en collaborant sur des projets, 
mais aussi par le biais de réunions de coordination 
nationales et régionales sur les priorités et les pro-
grès du pays. 

Sur le terrain, la WVIH a continué à travailler avec 
CARE et Medishare pour fournir aux familles vul-
nérables les services essentiels de santé et de nutri-
tion, par le biais de postes de rassemblement et de 
cliniques mobiles. En outre, la WVIH a fréquemment 
travaillé avec l’OREPA, sur le terrain, en fournissant un 
appui technique à toutes les infrastructures WASH. 

Au cœur de toutes les activités de la WVIH se trouvent 
les leaders communautaires et religieux, les groupes de 
jeunes, les églises, les autorités locales (CASEC/ASEC) 
et les bénéficiaires. Ces collaborateurs et partenaires re-
marquables informent la WVIH sur les priorités, la sout-
iennent dans la mobilisation des membres de la commu-
nauté et s’assurent que le travail accompli est durable. 
La WVIH continue de renforcer les messages véhiculés 
aux membres des communautés sur l’appropriation et la 
durabilité, en s’assurant de leur implication aux activités, 
du début à la fin.

Partenariats



Un coup d’œil sur nos finances et notre empreinte

La World Vision fournit 
de l’eau potable à une 
nouvelle personne toutes 
les 10 secondes et de l’eau 
potable à trois autres 
écoles chaque jour.
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19.07%
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